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Sous-section 3.—Variations des exportations de produits fabriqués 

En 1965, les exportations de produits fabriqués représentaient apparemment environ 
16 p. 100 de la valeur totale des produits fabriqués dans l'année par les industries canadien­
nes. Cette proportion s'est élevée à 18 p. 100 en 1966 selon les estimations provisoires 
du total des expéditions des manufactures. Les fabricants ne font pas de déclaration 
régulière sur la destination de leurs expéditions, mais l'on estime que les exportations 
canadiennes de matières ouvrées et de produits finis réunis forment approximativement la 
totalité des exportations globales de produits fabriqués au Canada. Le chiffre des exporta­
tions de produits finis égale à peu près celui des exportations de produits finis fabriqués, 
bien que cette catégorie comprenne une faible quantité de produits non fabriqués. 
L'état ci-après indique les exportations de matières ouvrées et de produits finis comparées 
au total des expéditions des manufactures en 1961 et 1964 à 1966 (certains chiffres ayant 
été arrondis, les totaux ne concordent pas toujours). 

Article 196 1964 1965 

(miUions de doUars) 

3,714,2 
1,420.8 

5,135.0 

30,856.0 

3,923.6 
1,606.3 

5,529.8 

33,889.4 

1966 

4,217.0 
2,455.1 

6,672.1 

36,709.3 

Exportations canadiennes 
Matières fabriquées 2,916.4 
Produits finis 708.4 

Produits ouvrés (chiffre approximatif) 3,622.9 

Expéditions des produits de sa propre fabrication,, 23,438.9 

Section 3.—Statistique de l'industrie manufacturière 

Sous-section 1.—Statistique chronologique et courante de 
l'industrie manufacturière 

La statistique de l'industrie manufacturière remonte à 1870; jusqu'en 1915, eUe 
était réunie à l'occasion des recensements décennaux et quinquennaux, et à partir de 1917, 
au moyen du recensement annuel des manufactures. Malgré les efforts qui ont été faits 
depuis 1917 pour maintenir la comparabiUté de la statistique, comme le démontre le 
tableau 10, on n'a pu empêcher que les modifications apportées à la couverture des in­
dustries, au genre de données réunies, et à la méthode de traitement, ne rompent ni la 
continuité ni la comparabiUté dans certains éléments. Il y eut notamment en 1952, une 
importante modification du concept: la valeur brute des produits fut remplacée par la 
valeur d'origine des expéditions. Plus récemment, l'adoption de la Classification type 
révisée des industries, en 1960, et du nouveau concept de l'étabUssement en 1961, ont 
rompu la continuité avec les années antérieures. Les effets de ces révisions de la classifi­
cation et de concept sont indiqués au tableau 10 qui présente la statistique pour la période 
1957-1959, suivant la Classification type des industries et le concept de l'activité manu­
facturière de 1948 et suivant la Classification type révisée des industries (1960) et le nou­
veau concept de l'établissement. D'après ce nouveau concept, un établissement manu­
facturier (c'est-à-dire celui dont l'activité principale est la fabrication) est la plus petite 
unité déclarante capable de faire rapport sur toutes les données suivantes: matières et 
fournitures utilisées, marchandises achetées pour la revente comme telles, combustible et 
électricité consommés, nombre et rémunération des employés, stocks, expéditions ou ventes. 

L'introduction du concept de l'activité totale en 1962 et son application aux données 
de 1961 ont mis en lumière de nombreux chiffres sur l'activité non manufacturière des 
industries de la fabrication et amené le transfert de certains postes, notamment ceux 
intéressant les employés d'administration et de bureau et les propriétaires et associés 
actifs, qui sont passés de l'activité manufacturière à l'activité totale. Le tableau 11 fournit 
la statistique sommaire de l'activité manufacturière et de l'activité totale pour les années 
1961-1965. Il faut noter que les données de 1961 que contient le tableau U ne sont pas 
directement comparables à ceUes de la même année du tableau 10. 


